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Remise du Prix
de la Fondation Lachat
ä Stephane Montavon

Reutti ä Porrentruy le 19 decembre 1998 en presence de M"'e Nicole
Lachat, le Conseil de la Fondation Joseph et Nicole Lachat a remis son
prix au peintre Stephane Montavon de Porrentruy. A cette occasion,
Bruno Chapatte a rendu hommage ä Vartiste devant la presse.

Depuis 1990, Stephane Montavon peint des figures humaines. «C'est
un sujet classique, qui inspire les trois quarts de la peinture et qui permet
des modulations ä l'infini», dit 1'artiste'.

Meme si l'histoire de l'art fournit le motif, dans cette peinture qui se
veut resolument figurative, Stephane Montavon porte son regard sur le
monde contemporain. Rien de passeiste ne transpire de son travail. La
bände dessinee l'inspire, mais aussi la television et l'ordinateur: «on
voit le monde ä travers des machines».

On devine les consequences d'un tel constat: l'ambition n'est plus de

representer le monde, comme on le faisait ä la Renaissance, mais de re-
presenter des representations. En d'autres termes, le modele n'est plus la
nature (en l'occurrence, la figure humaine) mais les representations exis-
tantes de cette nature: «on est bombarde d'images», exprime simple-
ment 1'artiste. II constate ce que le philosophe Michel Serres explique
ainsi de faqon imagee: «[...] mes contemporains ne prennent plus le pa-
rapluie le matin en regardant le ciel, mais la television. Done, le ciel est
dans la tele.2» Nos voisins n'habitent ainsi plus sur le meme palier que
nous, dans notre rue, mais sur les toiles de Stephane Montavon! Iis sont
lä, nos contemporains, il faut les regarder. Ce sont parfois des person-
nages-trames ä travers lesquels apparaissent d'autres personnages: ils
paraissent comme desincarnes. Le desir de souligner le trait, de marquer
le contour des tetes et des corps precede de la meme intention d'afficher
l'ceuvre en tant que representation, qu'image.

On est ici, pour moi, au coeur du travail de Stephane Montavon.
Ainsi s'expliquent ces perspectives faussees, «deconstruites» (de pe-

tits personnages peuvent se trouver au premier plan), ces surimpres-
sions, la loi de l'apesanteur bafouee. L'espace devient instable, il perd
ses references parce que les reperes s'abolissent, bref les figures
humaines ne peuvent etre situees (peut-etre parce qu'elles remplissent
tout l'espace, qu'elles mangent tout l'espace ä tel point que tout decor
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STEPHANE MONTAVON

Ne le 3 juillet 1960
Vit et travaille ä Porrentruy

Scolarite primaire ä Belprahon, secondaire ä Moutier
Maturite type B a Bienne, 1980
Ecole superieure d'Art Visuel ä Geneve, 1982-1987
Obtention du diplöme d'expression picturale, 1987

Expositions personnelles

1989 Prieure de Grandgourt
1990 Gainsbourg, Bienne
1992 Galerie du Tilleul, Perrefitte
1992 Fresque «totale» dans une chambre de l'Hötel «Carlton

Arms», New York, USA
1993 Decoration du Salon «Epitete», Geneve
1993 Galerie Bovee, Delemont
1994 Galerie Papier Gras, Geneve
1995 Galerie du Soleil, Saignelegier
1997 Galerie Fulvia, Nyon
1997 Galerie Courant d'Art, Chevenez
1998 Galerie Gaxotte, Porrentruy: edition d'un coffret de huit

gravures

Expositions collectives

1984 Galerie Bovee, Delemont
1986 Palais de l'Athenee, Geneve: «Jeunes peintres de Geneve»
1986 Galerie Bovee, Delemont
1988 Foire Suisse d'Echantillons, Bäle: «Jeunes artistes suisses»
1991 Biennale de la SPSAS, Delemont
1991 Deuxieme Biennale des petits formats, Porrentruy
1993 Autoportraits: «Sept artistes ajoulots », Porrentruy
1993 Biennale de la SPSAS, Delemont
1994 Centre interregional, Tramelan
1994 Musee des Beaux-Arts, 40e anniversaire, Moutier
1995 Galerie Gersag Emmenbrücke: «Künstler aus dem Jura»
1995 Forum SPSAS, Porrentruy et Delemont
1995 Biennale des petits formats, Porrentruy
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1995 Artistes du Jura, Bale
1995 Biennale de la SPSAS, Delemont
1996 Galerie de l'Union des peintres russes, Saint-Petersbourg
1996 Exposition «12+ 12», Fribourg-en-Brisgau
1996 Musee des Beaux-Arts, Moutier
1997 Biennale des petits formats, Porrentruy
1997 Musee des Beaux-Arts, Moutier: «7 pibces, 7 artistes»
1998 Reithalle, Soleure: lithographies pour l'AJAC
1998 Galerie Courant d'Art, Chevenez

Bourses

1989-1990 Sejour d'une annee ä la Cite des Arts ä Paris accorde

par la Republique et Canton du Jura
1997 Sejour de 6 mois ä New York (USA) dans l'atelier de

la Communaute des Cantons romands et du Tessin
accorde par la Republique et Canton du Jura

disparait): ces personnages, que Stephane Montavon considere comme
«autonomes» ne sont pas en situation: «Iis sont ce qu'ils veulent.»

lis hantent tout l'univers de la peinture de Stephane Montavon, ils se

reproduisent ä souhait, ä tel point que le cadre du dessin ou du tableau
semble arbitraire. Les figurines pourraient se multiplier ä 1'infini, dans
un univers virtuel surpeuple.

Les personnages de Stephane Montavon ne deviennent-ils pas alors
simples pretextes picturaux, motifs ou ecriture abstraite? Non, dans leur
virtualite, ces etres font face au spectateur. Iis lui rappellent qu'il y a
encore des humains. Bien sür, ils ne delivrent pas de messages clairs et
univoques. Certains liront dans leurs attitudes la solitude, la precarite de
la condition humaine, le desir, l'humour... Comme le dit abruptement
Stephane Montavon, «on ne sait pas ce qu'ils foutent lä».

Dans leur questionnement, les personnages de Stephane Montavon
restent en perpetuelle tension avec notre monde. Ils nous renvoient notre
image.

NOTES

'Les citations sont tirees d'une entrevue avec l'artiste, le 27 novembre 1998.
2«Michel Serres, sommes-nous vraiment ti l'aube d'un nouvel age?», entretien publie dans

Le Nouveau Quotidien du Iernovembre 1992.
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